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DIX-HUITIEME DIMANCHE APRES LA
PENTECOTE

« Josus, voyant ‘eur foi, dit au paralylique : Mon lils, aycz confiance,
vos péchés vous sont remis. »

1. La bonté avec laguelle Nolre-Seineur accueiilit le paralyti-
que, les paroles consolantes qu’il lui adresse, sont des encoura-
gements pour tons les afiligés el ies infirmes. I.os souifrances de
corps et J'esprit sont d’ailleurs de puissants moyens de s2lutquand
on en fail usage, soit pour peifectionner la patience, soit pour
s'xercer & la morlification, seit pour expier ses. fautes en
unissant ces expiations 4 la Passion de Jésus-Christ. D2 méme
que le feu purifie la rouille gui sattache au wmétal, de
mime les éprenves douloureuses dégagent Pdme de ses
sonillures et lui domuent pl.s de lucidilé et de splendeur-
Mais pour que les maux de la vie terrestre produisent ces
précieux avantages, il faut les accepter avec soumission, les sanc-
tifier par la foi. La croix nous donne des traits de ressemblance
avec le Sauveur crucifié,



